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frmitude ne nous ofte rien, noftre Seigneur les
Fcfc toutes deux 2 viie méfme balange ,& n'ya
pointde difference des merices de Velclave qui
fitbiend ceux du libre , quideiiic defa liberee: |
arce que laplusgrande dignite de toutes, ceft i
defermica Tefus- Cl
Panlfe glorifie d’eftre efclaue de lefus-Clirift,
dautant que cefte (eruicude eft honorable | de
Lquellel Apoftre fe vante auec raifon puis que
uhrefowneraine gloire, ceft que Dicu a faic
tit de cas de nous, qwil nous a racherez du fang
&fonFlsvnique. Cela venoit d propos de ce
ricole eftoit Cheualier fort qualifié , &
Vidal fon efclave , tous deux Chreftiens, qui
pour cefte occafion furenc pris 3 Boulogne la
Giageen [talie, & miattyrifez fous Diocletian
¥Maximian,ces grands perfecuteurs de ' Egli-
lequine peurent 1amais eftre affounis du fang
desChreftiens. Agricole eftoicvn Gentil-hom-
n¢de marque, bien apris, & qui auoit beau-
toupdamis:le Prefident quine vouloit quePin-
timider , commenga par {on efclauc Vidal , le-
quelilfit foiieerer, & tourmenter cruellement,
dinque le maiftre voyant ce qwendaroicfonef-
the,fe laifla perfuader d’adorerles faux dieux.
Les bourreaux trai@erent fi rudement Vidal,
Wonn'euft feeu ictter les yeux fur aucunen.
doirde fon corps quine fuft couuere de playes,
pir lefquelles il anoit perdu toutTonfang. Le
glorieux Martyr fe tournant vers le ciel pria
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Leurs corps fainéts farent enterrez en'yn ci-
metieredes luifs: Auffi fain& Ambroife dit que
ce furent desrozes entreles efpines, & liclarte
aumilieu des tenebres, iufqua ce que Dicules
reqela. Lors quiilsfaréedefcounerts , I'Euelque
de Boulogne d’Italie,couia le (ainék Pielat d'af-
fifter a leurtran{lation,pour honoret Dieni en Iz
iouyflice de ce threforala gloire defes Sainés.
Le me{me fain& Ambroife fit part aux Vierges
de leurs'Reliques, commeildit: Ie vousayap~
¢ amafle de mes
sde la eroix,
= lagquelle vous cognoiflez:par les ceu=
| ures,que les diables font coeraints de confeller,
{ Que d'autres, fi bon leur femble;acoumulent de
| Tor & del’argent; 8 arrachentces meraux des
| plus creufes veines dela terre, quiils cherchent
| des ioyaux & pierres precieufes qui s'vientiaz

confomment ,& bien fouuent ‘font tort i ceux
quiles poffedent. Nousautres auons ramafle les
cloux dumarcyre en grande quanticé,parce qu's
|ils ateacherent chaquemembre auec plufieurs
cloux. Nopsauos recueilly du fang quil refpi-
| dic eriomphant de lamore , & leboiside lacroix
enlaguelleil fue areaché.
B mit ces precieufes Reliquesen
}one Eglife de Florence,qu'vne grande &fainéa
Dame nommec Lulienne,auoit fait baftir: faint
Gregoire de Tours raconte quelques miraeles
que fic noftre Seigneur par Pinceneeflion de ces
{ainéts Martyrs, & dit qu'vne paitic deleursRe=
liques furent apporrees en France, & que Na-
maceEuelque d’ Aunergneles mitenvne Eglife
| quil anoit faic baftir.
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